
Des nouvelles depuis le 6 janvier 2011 

Lycée Kerneuzec   intervention du 15 janvier 

 Claire Davy Galix, professeur d’anglais propose à ses élèves de section européenne de 

travailler sur la condition de la femme dans le monde. L’Afrique étant au programme, elle 

nous a demandées d’intervenir pour parler du comité de jumelage, de la commission 

Femmes en Corps et de nos actions relatives à l’excision. Cette rencontre a eu lieu le vendredi 

14 janvier, en présence d’Annie et de Véronique. 

 Après le visionnage du clip de Ticken Jah Fakoly, une explication succincte de 

l’excision et de ses conséquences, nous avons parlé de nos projets et des réalisations en 

cours et échangé avec les élèves. L’intérêt qu’ils ont manifesté et la pertinence de leurs 

questions nous ont une fois de plus démontré l’importance de ces échanges… 

 Il a été proposé aux élèves de traduire les courriels destinés à Kenny Matampash, 

kenyan engagé qui souhaite de l’aide à propose de l’excision, et de correspondre avec la 

commission femmes (2 courriels ont déjà été reçus). Véronique a rencontré Claire Davy Galix, 

pour un complément d’informations et établit une trame de courrier pour Kenny 

Rendez-Vous de Jeudi 20 janvier 

 Organisés par Apolline Batardière, Marine de Villartay, Clémentine Perrot, Mathilde 

Lucas (étudiantes en Master 1, Métiers du patrimoine), parrainées par Julie Doussal, sous la 

direction d’Armelle Mabon. 

Intervenants : Nana Camara (GAMS Paris), Maryse Butet (Ligue des Droits de l’Homme, 

Lorient), Véronique Sacré. 

La commission était bien représentée !! (Juliette et Daniel Le Bras, Christiane, Delphine, Annie, 

Malika, Véronique).  

 Après la projection du film Femmes Assises sous le Couteau, Nana Camara a pris la 

parole pour expliquer l’excision, chiffres à l’appui, de  ses causes et ses conséquences. Ensuite 

Véronique a parlé de la commission femmes : pourquoi et comment, en évoquant le besoin 

de nous informer, l’importance des formations à Nara pour libérer la parole, l’importance de 

l’implication des hommes et notamment des chasseurs de Nara. Elle a lu quelques articles de 

la charte du Manden, avant de laisser la parole à Maryse Butet, qui avec beaucoup d’émotion 

a présenté l’excision reconnue comme mutilation et donc condamnable… S’en est suivi un 

débat riche et animé, (entre autres, l’intervention d’Alain Duclos de Quéven-Koro qui nous a 

parlé des actions à Koro, de Baya de l’association Breiz-Maasaï qui souhaite agir sur ce sujet 

aux côtés de Kenny). Le débat a fait ressortir la complexité du sujet (due notamment aux 

différences de cultures), la difficulté à faire avancer les choses et la nécessité d’agir 

simultanément ici et là-bas. La rencontre s’est clôturée par l’intervention de Claude Michel de 

l’Abri Côtier, très applaudie après son témoignage et l’interprétation à l’accordéon, de sa très 

belle chanson sur l’excision.  



 Christiane, Malika, Annie, Delphine et Véronique ont continué la soirée au restaurant 

en compagnie d’Armelle Mabon, Nana Camara et Maryse Butet. 

 

 Suite à la conférence, Alain Duclos nous a envoyé en prêt, un document du ministère 

de la PFEF (promotion de la femme de l’enfant  et de la famille) : Manuel du facilitateur sur 

les violences faites aux femmes (datant de mai 2010).  

Nous avons reçu des mails de remerciements d’Armelle Mabon, Julie Doussal et des 

étudiantes. 

L’Université doit envoyer 80€ à Quimperlé-Nara pour cette intervention. 

Formations à Nara 

 Après de multiples reports, les formations ont (enfin !) repris à Nara. Il y a eu de 

nombreux échanges téléphoniques, (avec Sy, Lallabou, Paï, Aziz, Kouradié et le chef des 

chasseurs). Mme Sangaré Kouradié Keita, exciseuse repentie a accepté de monter à Nara 

pour témoigner. Elle y est arrivée en bus le vendredi 13 janvier, rejointe par Sy, Aziz (son 

chauffeur et technicien),  une animatrice stagiaire, et d’autres accompagnants (??). Ils sont  

arrivés in extremis après une panne de voiture, ont été hébergés à la concession solidaire.  

  Une formation unique a été donnée aux exciseuses, personnel de santé, et leaders 

communautaires, les mardi 18 et mercredi 19 janvier, en présence d’une cinquantaine de 

participants, suivie de la formation des animatrices qui sont Paï et (malgré nos réserves), la 

fille de Lallabou (celle-ci est mariée et mère d’un enfant). Lallabou a précisé que les 

animatrices à Bamako sont aussi jeunes qu’elle, qu’elle avait longuement échangé avec 

Kouradié Sangaré, et que Paï était favorable  à sa nomination…Lallabou s’est engagée à nous 

remettre un rapport dans les plus brefs délais… 

*Points négatifs : 

- La formation unique. Le langage utilisé et les témoignages ne sont certainement pas les 

mêmes pour les leaders et pour les professionnels de santé. L’impact risque d’être fortement 

diminué. 

-La difficulté à se rendre sur place pour le moment. Il est évident que les mises au point de 

visu sont beaucoup plus faciles que celles qui se font par téléphone… 

 

*Points positifs : 

-La présence de Kouradié Sangaré, et son engagement. Elle a pu rencontrer les exciseuses de 

Nara, est intervenue pendant les formations. Elle a reçu à la BDM, 50 000CFA qui lui ont été 

versés sur autorisation d’Yves et de Malika, pour ses prestations et le dédommagement de 

ses déplacements (à Bamako et à Nara) 

-Les contacts avec le chef des chasseurs Habou Keita qui se dit prêt à nous soutenir et à 

réunir la centaine de chasseurs du cercle pour une formation à venir 

-Le déblocage de la situation qui nous permet d’aller au bout du contrat signé, et d’envisager 

une suite, et d’autres actions… 



-La plus grande disponibilité de Lallabou, maintenant qu’elle est à le retraite. Elle a déjà parlé 

de la formation des chasseurs et du plaidoyer, souhaite que Kouradié revienne… 

 

*Points d’interrogation : 

-Qui paie l’hébergement à la concession ? Et celui des accompagnants ? 

-La formation unique au lieu des 2 prévues est-elle due à une difficulté d’agenda ? Ou de 

gestion de l’argent  déjà versé ? Question délicate qui restera probablement sans réponse… 

-Comment envisager la suite et notamment l’utilisation de la subvention RAJA ? 

Subvention Raja 

La Fondation de France a envoyé confirmation de la subvention 

Une 1è partie (5 000 €) sera versée dans les prochains jours, et le solde après bilan provisoire 

Cinéma du 10 février 

Réponse positive de la mairie. 

Coût de la place : 4 €  

 Annie et Dominique ont préparé des flyers 

Divers 

*Les CR de décembre et janvier ainsi que la lettre d’accompagnement ont été envoyés à Nara 

le 24 janvier. Avec en plus pour Lallabou le bilan financier provisoire, et une demande de 

lister les documents disponibles au PFEF, et chez elle (ceci si nous souhaitons racheter des 

documents, films, livres…) 

*L’ordinateur laissé au PFEF ne fonctionne pas. Il était pourtant en état de marche en juillet. 

Sy devait monter l’autre à Nara, puisque la formation n’a pas eu lieu à Bamako. Pas de 

nouvelles... 

*Commande a été faite de 2 DVD Secrets de femmes…, l’un  est prévu pour la fondation RAJA 

(pour info), l’autre pour Nara 

*Le Conseil Général a accusé réception de notre dossier de double demande de subventions 

(maraîchage et excision). Celui est en cours d’examen. Le dossier est suivi par Anna Calvez 

(service international) 

  

 


